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On voit tout le temps, en automne, 
Quelque chose qui vous étonne , 
C'est une branche tout à coup , 
Qui s'effeuille dans votre cou.

C'est un petit arbre tout rouge,
Un , d'une autre couleur encore, 
Et puis partout, ces feuilles d'or 
Qui tombent sans que rien ne bouge.

Nous aimons bien cette saison, 
Mais la nuit si tôt va descendre ! 
Retournons vite à la maison 
Rôtir nos marrons dans la cendre.

Lucie DELARUE-MARDUS

Les sanglots longs 
Des violons 

Monotone. 
Tout suffocant 
Et blême, quand

Je me souviens 
Des jours anciens 
Et je pleure. 

Au vent mauvais 

Deçà , delà 
Pareil à la 
Feuille morte.

Paul VERLAINE

Soir d'automne

Dans les forêts dépouillées, 
Déjà les feuilles rouillées 
Font un tapis de velours, 
Et l'on entend, de l'automne 
Gémir le chant monotone 
Coupé par des sanglots lourds.

Les frileuses hirondelles, 
Rasant le sol de coups d'ailes, 
Se rassemblent à grands cris, 
Et tous les oiseaux sauvages 
S'appellent sur les rivages 
Près des étangs défleuris.

Jean RICHEPIN 

Voici que la saison

Voici que la saison décline, 

Le vent fraîchit sur la colline, 

Août contre septembre lutte; 

Chaque jour perd une minute, 
Chaque aurore pleure un rayon.

La mouche, comme prise au piège, 
Est immobile à mon plafond ; 
Et comme un blanc flocon de neige, 

Victor HUGO


